La population au Moyen-Age
La population vit essentiellement dans les campagnes. Comme il y a une augmentation de la population, il faut agrandir les surfaces cultivables en défrichant et produire davantage en utilisant des outils comme la herse ou la charrue.
Les terres appartiennent aux seigneurs qui font construire des châteaux forts, d’abord en bois, puis en pierre. Sous la protection du château, les maisons se groupent autour de l’église et du cimetière.
Aux 11ème et 12ème siècles, la domination des seigneurs est très forte, surtout au nord de la France. Les habitants des campagnes n’ont aucune liberté : ils sont contraints de cultiver les terres seigneuriales, de verser des redevances sous forme de produits (céréales, animaux, tissus) ou de travail (les corvées), on les appelle les serfs.
Mais la situation des paysans s’améliore aux 12ème et 13ème siècles. Les corvées diminuent et certains vilains deviennent propriétaires d’une partie des terres qu’ils cultivent.
Le village est le cadre d’une vie en commun, de fêtes religieuses et familiales. Les paysans vivent au rythme des saisons et des activités agricoles.
Les seigneurs sont avant tout des guerriers. L’Education des garçons doit en faire des chevaliers capable de défendre les terres qu’ils possèdent. Chaque famille est liée très étroitement à une famille plus puissante et lui doit fidélité dans les conflits. C’est la féodalité. Les loisirs (la chasse, les tournois) sont l’occasion d’un entraînement à la guerre. Le château-fort est une forteresse mais c’est aussi le cadre de la vie seigneuriale : au cours des repas de fêtes, on y écoute les récits de chevalerie.
L’amélioration de la vie paysanne s’arrête brusquement au début du 14ème siècle. Les défrichements se ralentissent, mais la population continue d’augmenter : famines et épidémies réapparaissent. De plus, la guerre de Cent Ans entre les royaumes de France et d’Angleterre ravage la France. Villes et villages se dépeuplent, certaines terres cultivables retournent à la friche. Il faut attendre le milieu du 15ème siècle pour retrouver lentement la prospérité.


